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coeur et par le, goût, s1non par l'artitud&è e limer, durerài aussi
.logtep~et..plus pent-étre qMJele gço4e deés, professionnels,.

* dèut be.aucoup déjà ne ririîlen plus; 'ce p'Çablic éloisi demeure
.noruptilie i et .fidèle. Ces lècteurs délicats , ont toujours

*accueilli les poèmes sans parti. pris contre Jeur.'dteùidte. je ne
eur sai pas l'injure de. croire qu'ils ne* font cas qe esl rè
ves ompsîtions. Ce qui m anue, ànsjues poètes, cen"e:t.

ni a atèr nia lintle je crains que ce ne soit phutôt le,
à sbffle. Ils se' contènterit de fixeý dahxs.leurs vers .des. irmpres.
sions fugitives,, dont la bizarrerie rachète inpuffisaxnment

l'exiulté La lupart. ne noiqs entretiennent ued.is-
l'exie. La &.1 «x

]Remarquions ici 'que la poésie personnelle était désign 4 '
*Pour su-pplanter tout d'abo'ra, les 'divers genres e*W poësie..
On se.'l'explique aiséme nt. Il. n'y a pas cie production lit-
Aéraire, à plsfd aior'uayge poétique où l'autour
n'impime à quelque 'degre sa maniêe -propre. de..pen.ser et
de sentir *,-n un niot son. temjéêrarnent. mnoral. Le p.oème

* dW4actique, o6 il«se borne. à exposer des idées qui ne sont
pas nécessairemnént les siennes, est lenroùpcel os

sa personnalité.; Elle s'acc'use, au çontrair,o, le plus dans les(
-ers 'où, il nous. 'entretient 'de. ses joies et. de seSý douleurs,
et dès événemnen<s cie.* sa -vie .qui les ont, fayitptre. Entre ces

* deux' termes *extrêmes *le poitê' pe!t~ semriler. au sujet. . ýfil
tràite dans une-infidté de ptoporctions geifféreûttes. Par exen-ý

4pie, il peut rendre persoiel. a?àû~s un e cerine x4esitr
un polère qt>aý poursujet soit PàiCtîon d'auitrui, 's'il ne s'iib.s-

-in a~de: la ~Juge, s'"il la juge ~o ont de n~e* oi
.le -,entimaetit 'd'autrui en le rédléchi,,tsailt dan's zou propre

s Le poit posslèdie mmntlafCulté d*'pouser toutes
* 'lçsý émotions pusen far 'G9 xre cette faculté lu

es~ i-essentiel que s'il Wex -rencontre pas autour -de lui
*dassez diànes ý'cc4sions, il les,ýempr'Unte à l'histoire ou. iJ les
imaele plutôt que dýe s'en-passer,; m~ais quand fi: réalité, pré-.


